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Interview de Jérôme MINEC-DUBE

« J’ai réussi à mettre tous mes passe

 

Tout d’abord ingénieur, notre maraîcher s’est pourtant converti dans le marché de 

l’agriculture bio. Passionné d’aérospatial, il a suivi des études scientifiques qui lui ont 

permis de travailler dans la haute technologie. Ce travail lui permettait de gagner très 

bien sa vie néanmoins avec 39h de travail par semaine, cloitré dans un bureau en face 

d’un ordinateur, le cœur n’y était pas. Jérôme MINEC

prendre le risque de tout recommencer et 

l’agriculture. 

 

Ce choix était doublement courageux car le maraîcher bio n’est pas issu d’un milieu 

agricole. Soutenu par sa famille et sa volonté d’être un acteur de l’économie locale, son 

désir d’entreprenariat a pu se concrétis

 

Ce projet n’a pas été de tout repos pour l

académique, il a du reprendre ses études dans l’école BPREA du maraîchage en région 

parisienne, ensuite sur le plan logistique rechercher une terre sur laquelle exploiter son 

activité et enfin sur le plan économi

apports personnels assez conséquents. Une option s’offre à lui à Semoy (Nord 

d’Orléans), il signe un bail de 18 ans avec la commune.

 

Après plus d’un an d’activité, 

et lui-même, sont satisfaits de 

aujourd’hui ses fruits, il arrive à en vivre malgré quelques difficultés qui restent encore à 

surmonter tant sur le plan financier que familial

 

Quand nous lui parlons de son parcours, cet homme déterminé et passionné de nature 

nous répond avec le sourire «

Effectivement, affectionnant le jardinage, 

toutes ces activités dans le maraîchage.

 

De plus, écologiste convaincu

Monsieur MINEC-DUBE ne cherche pas à tirer un profit pécuniaire 

serait contraire à ses convictions. Il 

très loin de sa commune. D

retrouve dans leurs assiettes, il désire une nourriture saine et savoureuse pour le bien 

des consommateurs locaux 

CO2. Il s’est présenté à ce forum pour faire conna

auprès des jeunes susceptibles d’assurer la relève.
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J’ai réussi à mettre tous mes passe-temps dans mon travail

notre maraîcher s’est pourtant converti dans le marché de 

l’agriculture bio. Passionné d’aérospatial, il a suivi des études scientifiques qui lui ont 

permis de travailler dans la haute technologie. Ce travail lui permettait de gagner très 

oins avec 39h de travail par semaine, cloitré dans un bureau en face 

d’un ordinateur, le cœur n’y était pas. Jérôme MINEC-DUBE, féru de nature

prendre le risque de tout recommencer et de se tourner vers sa passion première, 

hoix était doublement courageux car le maraîcher bio n’est pas issu d’un milieu 

agricole. Soutenu par sa famille et sa volonté d’être un acteur de l’économie locale, son 

désir d’entreprenariat a pu se concrétiser. 

Ce projet n’a pas été de tout repos pour l’ancien ingénieur. Tout d’abord sur le plan 

académique, il a du reprendre ses études dans l’école BPREA du maraîchage en région 

ensuite sur le plan logistique rechercher une terre sur laquelle exploiter son 

activité et enfin sur le plan économique apporter de lourds investissements avec des 

apports personnels assez conséquents. Une option s’offre à lui à Semoy (Nord 

d’Orléans), il signe un bail de 18 ans avec la commune. 

Après plus d’un an d’activité, le bilan est positif. Les acteurs engagés, l

sont satisfaits de la production. Ce qu’il appelle « son projet

aujourd’hui ses fruits, il arrive à en vivre malgré quelques difficultés qui restent encore à 

surmonter tant sur le plan financier que familial. 

de son parcours, cet homme déterminé et passionné de nature 

nous répond avec le sourire «  j’ai réussi à allier mes passe-temps à mon travail

Effectivement, affectionnant le jardinage, la terre et la nature en général il rassemb

toutes ces activités dans le maraîchage. 

convaincu, même si le marché du bio est en pleine expansion

DUBE ne cherche pas à tirer un profit pécuniaire 

serait contraire à ses convictions. Il refuse d’exporter son activité à l’international

. D’une part il veut que ses consommateurs sachent ce qui se 

retrouve dans leurs assiettes, il désire une nourriture saine et savoureuse pour le bien 

 et d’autre part pour éviter un bilan carbone trop élevé en 

CO2. Il s’est présenté à ce forum pour faire connaître son activité et partager son savoir 

auprès des jeunes susceptibles d’assurer la relève. 
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temps dans mon travail »  

notre maraîcher s’est pourtant converti dans le marché de 

l’agriculture bio. Passionné d’aérospatial, il a suivi des études scientifiques qui lui ont 

permis de travailler dans la haute technologie. Ce travail lui permettait de gagner très 

oins avec 39h de travail par semaine, cloitré dans un bureau en face 

DUBE, féru de nature, a décidé de 

se tourner vers sa passion première, 

hoix était doublement courageux car le maraîcher bio n’est pas issu d’un milieu 

agricole. Soutenu par sa famille et sa volonté d’être un acteur de l’économie locale, son 

out d’abord sur le plan 

académique, il a du reprendre ses études dans l’école BPREA du maraîchage en région 

ensuite sur le plan logistique rechercher une terre sur laquelle exploiter son 

de lourds investissements avec des 

apports personnels assez conséquents. Une option s’offre à lui à Semoy (Nord 

, les élus, les clients 

son projet de vie » porte 

aujourd’hui ses fruits, il arrive à en vivre malgré quelques difficultés qui restent encore à 

de son parcours, cet homme déterminé et passionné de nature 

temps à mon travail ». 

t la nature en général il rassemble 

, même si le marché du bio est en pleine expansion, 

DUBE ne cherche pas à tirer un profit pécuniaire démesuré, ce qui 

porter son activité à l’international, ni 

’une part il veut que ses consommateurs sachent ce qui se 

retrouve dans leurs assiettes, il désire une nourriture saine et savoureuse pour le bien 

un bilan carbone trop élevé en 

activité et partager son savoir 


